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percer iégisiation Scolaire 


avec-méthode et persévérance. 


Mercredi ‘dernier, Thon. M. Scott; premier ministre de la Sas-| 
katchewan, 4 présenté un important amendement à la loi scolaire. 
À l'article :45 de l’'Ordorinunce des Ecoles, où il'est indiqué (pa- 
ragraphe 2), que “Nulle personne qui, est également ou peut être ap- 
pelée à contribuer à une école publique ne. peut être appelée à con- 
tribuer à une école séparée établié dans l'arrondissement,” le premier 
ministre propose d’ ajouter. la clause’ suivante ; ; ‘ - 


groupement français en deviendra IE bénéficiaire dans le 
ment de ses œnvres vitales. 


développe- 


EF 


L' union fait Ia force. 


| : 
| Un bon coup de barre 


Sir Lomer Gouin, vient de te par dessus bord la clique Lan- | 
glois et de donner à !4 barque de ka. catholique. province de Québec 

un bon coup de barre, à droite. Le 

Il s'est prononcé sans ambagès'contre la fr équentation obliga.! 
toire des écoles que préconisait le projet de loi Finnie et que patron- 
nait la radicaille des Langlois et cômpagnie. M. Gouin à fait l’un 
des plus fort discours de sa carrière. ‘A l’aide de statistiques écra. 
santes de vérité, Sir Lomer, écrit l'Action Sociale, a revendiqué pour 
sa province natale, la place d'honneur qui lai revient de droit, la pre- 
mière, dans la Confédération canadienne, eu tout ce qui regarde les 
progrès accomhlis dans le domaine de l'instruction publique.” 

Nous sommes heureux de joindre nos félicitations à celles de 
tous les catholiques de la province de Québec, pour cette attitude ca- 
tégorique et cette loyauté aux traditions catholiques de la vieille pro- 
vince de la part du chef de son gouvernement. A. Gouin se devait à 
lui-même et à l’honneur du peuple qu'il représente de faire cesser 
au plus tôt tonte équivoque de compromission avec le groupe radi- 
cal. Illa fait avec courage et fermeté. Bravo! 
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Choses de France 


“Sauf que si un districb d'école séparée a’ été antérieure- 
ment établi ou est ensuite établi là où. une école séparée 
fonctionne déjà, les contribuables” appartenant à la dénonmni- 
uation religieuse de la minorité qui suppor te cette école de- 
vront désormuis contribuer au soutien de l'école séparée.” 


Le premier ministre a déclaré é que l'intention de ia loi a toujours 
été que les minorités religieuses soutiennent leurs propres écoles, 
Cette clause précise le sens de la loi. Elle établit le fait qu’un con- 
tribuablie appartenant à à une minorité n'a pas le droit de payer ses 
taxes là où il veut et que le contribuable aux écoles publiques est 
dans la wême position : chaque minorité religieuse doit soutenir ses 
propres écoles. 

Ce principe est parfaitement juste. 


Délimitations des distriets d’écoles centralisées 


La limite fixée doit être “au moins 36 milles carrés ct au plus 
50 milles carrés, et le Ministre de l'Education peut accorder la per- 
mission d' organiser un district de centralisation scolaire lorsqu'il y. 
a preuves suffisantes que la création de ce district est pour le meil- 
leur intérêt public:” 

La liberté pour les contribuables d'accepter ou de rejeter la cen- | 
tralisation se trouve protégée par cette clause. Les différents dis- 
tricts peuvent juger, d’ après les riréonstances locales, des avantages 
ou des inconvénients qu'ii y aurait à faire partie de la coalition. Nos 
voinmissaires d'écoles câtholiques ont le devoir de bien étudier la 
question à tous lès points de vue. OT 

Le même projet de loi pourvoit aussi à un enseignenent 
nique dans les écoles et à l’expropriation de terrains par les ‘eom- 
missions scolaires dans les villages et les villes. 


Le Havr Jesuis donc le plus embarrassé 
+ des homaes pour faire une sélec- 
tion dans cette colonie d'événe- 


rene . . . - + |tAents qui. com osené Ja chroni- 
Heureux journaliste de l'Ouest ! Î ‘ P 73 
° que des * choses de France depuis 


Vous vivez au milieu de popu- 
. . . e un mois—car voilà éneore un mois 
Jations actives, travaillant fièvreu- . - st 
Le pe . [que je te fais attendre ma copie ! 
sement à jaire des dollars. mais!!, 
, . {J'en aurais presque du remords si 
d'une santé physique et morale à | 
Le iles mêmes bonnes raisons déjà di- 
peu près intacte. 
Quand la pl ‘tes ne m’autorisaient pasäréelamer 
uand vous prenez la plume; 
I } S lto on indulgence Le conflit entre 
c'est uniquement pour vanter 
“iles instituteurs et le gouverne- 
fertilité de votre sol, : 
. ment à tourné, comme on dit chez 
avec orguvil & 5 
nous, “er queue de poisson”. Le 
Parlement, d'accord avec le minis- 
itère, n’a pas osé sévir: il à sin- 
| plement chargé le Parquet d'ou- 
vrir une intruction judiciaire con- 
tre les signataires du manifeste de 
Chantéry accusés d'avoir contre. 
venu à la loi sur les Syndicats. Le 
. * n . + Li 
juge Chénebenoita fait une en- 
quête—rédigé un rapport— appe- 
é devant Im les membres. du Syn: 
$ | dicat des Instituteurs de la Seine 


0, 5 novembre 1912. 


Mon cher Adolphe, 


tech-| 


Pour la Colonisation 


Lx monozraphie-de la parnisse de Notre Dame d'Arborfield que 


È “ , . 
nous publions aujourd'hui se recommande vivement à l'attention de 
de x eolonisation 


énumérer 
: + , A sa nmatrioti “use 
tous ceux qui s'intéressent à la canse patriotique niliions de mi- 


francaise ans l’Ouest. [mots de blé récaltés dans vos plai-! 

Voici une étude détaillée, documentée, riche de tous les res Enmenses etles centaines de 
snements nécessaires que le journal ira apporter sur place à CEUX qui milles de nouveaux colons qui 
ont l'intention de venir s'établir dans l'Ouest. Tous les PSS | vous arrivent des Etats-Unis et de 
d'Arbortield vont se fairè les propagateurs de la colonisation de leur la vieille Europe : 
paroisse, car ils nous ont demandé 300 numéros de cette édition du 
jouvnal, qu'ils aresseront eux-mêmes à quelques-uns de leurs amis. 
Il a sufi que le curé de la paroisse recueille Îles’ renseignements et 
de ses gens du nombre de copies que chacun 
Voili un moyen pratique de fai-} 


le 


vous VOUS com- 
plaisez à à publier la richesse gran- 
dissante des villes qui poussent, 
dans la prairie, comme des cham- 
pignons, . Ja hausse des terrains l' 
autrefois en friche aujourd’ hui | à 
servant d'assises à des buildings 

de millionnaires; enfinla! longueur 


s'enquiert auprès 

chwgoait d: ‘distribuer. 

re connaitre nos centres fr ançais ct de les fortifier. 
Nous voudrions que tons les centres français de | la province Jmi- 


ts 


ion cet exemple. 
C'est un - inôÿen. de propagande facile économique, -et pratique, 


a la disposition ‘de tous. su 


des nouvelles lignes de che enin de 
fer qui spporterit dans: les solitu- 
‘des d’ hiver.la. prospérité ct le pro- 


tions— cependant que le Ministre 
de l’Tasiruciion Publique exigeait 


; _ sviec À tou- la dissolution de tous les s Fndi- 
Nous s Serons tou urs. Feurcux de rendre e Le même service à à grès de demain ! cats'e et que de nouvelles adhésions 
La 
s les phroisses qui. voudront l'ubiliser. Le : . Al ! l'agréable besogne que la M R ère de pot 
Combien de. nos ‘compatriotes aux États- Unis cb. ailleurs s'em- arrivaien en maxière de pfotesta- 


Ti E vôtre ! et comme on voudraibt dans 
tous les avantages 
s'ils ébanuissaient 0 nos. journaux, pouvoir raconter 


ù Ouest, et surtout dans aüséiles joyéux “pique nique”. les 


veiées, les “cuchres”"les. cérémo- 

nies d’ érection: d'églises ou. ‘autres 
Monuments ts, Îes. EX pris isitions agri- 
coles,: les ‘’pagean bs?—dont' les:re- 
-cits agrémentent.vos colonnes ‘:et 
éveillent chez nousla nostalgie des | © 
distractions familiales — des fêtes 


pans et: des” “naïves” bucoli- 


à 


ton aux secrétarints de. Ces . ass0- 
ciations professionnelles de, fonc: 
tionnaires. Situation cuitique. pour 
un: régime qui à “pour: ‘basés’ CES. 
deux” sophismes : l'Egalité: erla Di 
berté Les” instituteurs synd 
ont. cprotesté contre “ Jarb it 


orient de venir: ‘chez nous s 
agricole dans 


Joss : 

roeont ponr'eux-lindustrie : 

la Saskatchewan : 
La +aefee qu ‘on: 


pense dévoir être ‘erisemencée" ‘en blé d'au 


1e ensemencés l'année’ dernière. Ges chiffres sont 


en pie 16.5 ne. Bure ù des Recenserents et Statistiques à à 
3 ensemencée. est dé 696,000 âcres, 


serons 300" êtres 


ae 


contre. 797: 209; a ît. ane dim 


sounieitraiént pas sant ils 
raient* pas obtenu” “les” 6 
nécessaires à à: leûr- indép 


minu une AE 


, # 
L'œuvre est fondée sur des bases Sôlides ct l organisation se poursuit 
Ce capital fourni par les contribu- 
‘tions volontaires de toute une nation ne restura pas inactif, chaque! 


ue . pour leur demander des explica-! 


e par 


Les chemins de fer ne sufhrontpas. 


de la récolte de blé, dans l'Ouest 
canadien, cette année, dont 140, 
000,000 sont à vendre pour expor- 
itation, les chemins de fer ne pour- 
rout suffire au transport, durant 
|tout l'hiver, et 35,000,000 de 
nots resterent encore aux maine 
des producteurs, advenant le prin- 
temps. On croit que 10,000,000 
de minots prendront les routesdes 
! États-Unis. | 


ini- 


Transport du blé à Port Arthur. 


La navigation sur les grands 


lucs finit cette semaine. Toute 
une flotille appareille pour trans- 
porter 18,000,000 minots de grain. 
Le tlot de l'immigration. 

Au cours de la saison qui vient 
de Bnir, avec la clôture de la navi- 
gation régulière du Saint-Laurent, 
200,000 immigrants sont arrivés 


au Canada, venant de la Grande- . 


Bi étagrie” ret des” pays d'Eur 
L'inondation cosmopolite 
gagne, grand train. 


"ope. 
nous 


Vacances Parlementaires, 

La session-fédérale sera inter- 
rompue le 
la marine est annoncé pour de- 
main. I n'v a guère eu de discus- 
sions importantes jusqu'à présent. 


Centenaire de la paix. 


s'entendre pour célébrer le cente- 
naire de la paix entre le Canada et 
les Etats-Unis, et inviter les au- 
tres provinces à participer au 
mouvement. Il est question de 
fêtes grandiosescomme lors du tri- 
centenairé de la fondation de Qué- 
bec en 1908. 


Bien répondu. Ce 
" L'inssecteur-surveillant, protes- 
tant, Ingall, s'étant ‘présenté à 
l’école bilingue de Châte : à Blon- 
deau, voit tous les élèv 
son approche... L’institutrice, : 
fqui il en demande ‘raison, le ren- 
voie aw président dés: Commissa- 


{ 


res: d’ “écoles. — “Parlez:vous fran-. ins de fer 


çais ?” interroge célui- “ci. 
not speak french”? 
“Allez. 


M. : Armand Lavergne a d'intenté Téiépionc dé Ja. province. ; d 


le 


Avec les 200,000,000 de ininots| 


13 decembre. Le bill de- 


.Ontario et Quebec viennent del 


es fuir à à ; [year des terrains. 


L cours de l'année. * 


.. trict et ün résum de toutes ‘les- non 
: “vélles du Canudë, des, États- Unis sx L 
de l'Europe. . . 
Possède plusieurs excellents cop. 
“borateurs. ES 

‘ Le “Patriote de Ouest” et À 
seul journal français de la Seskat— . 
chewan. : 


ANNONCES: 


ris 


La ligne (lère insertion}... : $0. 1. . 
0, 08> | 
25 


Insertions subséquentes.... 
-Märiage, Décès, Naissance. 


“& 


onde 


| Nouvelles du Canada, des États-Unis et de l'Europe 


Complot de dynamitards. 

Pendant le procès des dynam- 
tards, à Indianapoiis, McManigañ 
déclare que son chef de file, lë cz 
|nique MeNamera, ne projetait riem 
moins que de délruire à la dynx- 
mite toute la. ville de Los Ange- 


les. 


[1200 victimes au Mexique. 

Des rapports portent à 1260 le 
nombre le nombre des persouness 
qui.,ont péri. la semaine dernière, 
au cours du tremblement:de terre. 


Le catholicisme au Japon. 

A Tokio; ie catholicisme fait.de 
lents mais constants progrès. Les 
missionnaires y exercent une in— 
fluence visible par leur parole et 
leur ministère et aussi par l’exem- 
ple de leur vie. Le peuple jape- 
observe. 

Une revue militante, 
La Critique du Libérulisme est. 


entrée dans sa cinquième année... 
Tous les catholiques’ intégrar 
font des voeux pour ja vaillar 
ravue et son Directeur M. l'abbé. 
Barbier. honorée par la haine in- 
lassable de tous les démo-libérauxr 
moderniste et leurs complices. 


Colonie juive, 
Une compagnie de juifs russes a 
lacheté un terrain au .bord de la 
| Méditerrannée, loin de El- 
Ârish à mi-chemin entre Jérusa- 
lem et le canal de Suez. On vent 
constituèr par la une colonie juive 
sans admettre d’autres confession 
nalités. La permission de l'achat 
Fut signé par lord Kitchener. 


non 


Municipalités en Saskatchewan. 
Il y à 200 municipalités er 
| Saskatchewan, eü 90 soûs munieci— 
palités (Local improvement dis- 
tricts). Un projet de loi est soumis: 
à la législature de Régina pour 
uniformité d'dministration êt 
évaluation exélusivement sur le 


ut 


vos chemins de fer. 
Depuis 1905- ä0s lignes de ‘che 
sé sont aügmenñtées de 


® “Tdo 9,847: milles, aù'31 dec. 19Y1; læ 
; ‘répond: Ingal loñgueui totale de nos chemiié 4. 


pus dloinÿrien à: ‘aire. fer-était. de4400 milles, Il Ses 
| pour Vous, ici? fut la réplique. - 


| fait beñücôup de constiuction. 


a Te 


TN 


sen: domm ge def" s'est coñstrüit. 8, 797. milles ‘le 
belle. ligies éphoniques en: :Saskit k 


Œhoses de 


France 


(Suite de la lère page) 


-#is ont fait chanter la Répu- 
blique ! 


Le ministre Guist'hau a jeté du 
Lest en proclamant dans un dis- 
<eurs : que le personnel de l'en- 
seignement ne pouvait être rendu 

responsable des idées subrersives 


- | ture de Police a fm£x une enquête,| . 


a 


et comme le délit: ‘dé “coneussion | 
était patent, le F.. ‘Borde æ encore 
été frappée de 15; jours de suspen- 
sion de traitement. Mais il a été 
maintenu au commissariat de la 
Folie-Méricourt: Comme dit un 
journaliste : “On fait payer da- 
vantage de plus modestes délits 
aux simples justifiables, qui, en 
violant la loi, n’ont pas cettte cir- 
constance aggravante d'en 
les gardiens ?” 


être 
Pourquoi? Parce 


à notre population toute re C 
ne-française. Notre dévoué ; 


M: l ‘abbé: Ledüg, 


se de la rivière Saskatchewan: qui 


a gelé plus tard cette année. | A 
dé -19| 
courant, le pont de glace était bien 
Aussi les paroissiens du: 
sud de la rivière comme ceux du! 
nord, pr ofitant en même temps. de! 
la douce lumière de l'astre' de’ la: 


l'ouverture de la mission, 


formé. 


î 
Î 
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Outil de Fèrme, 


Marchand dé Pellétenés 


Farine, Son, Cru: ete: 


Duck Lake, - , si] 
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Ê ST- BONIPAGE * È 


- nuit, ont assisté en grand - nombre. H E N RL YA | CONSULTATIONS. 

<J'une minorité—que le gouvernt-| que probablement le galant amil: fous les exercices. Le R. P. pré SO à Fa ap as o E 
ment voulait seulement défendre |e Ia femme Hérault ceunnait beau- dicateur par sa parole éloquente a: . AVOCAT ‘Tééphone 167 Le 
idée de Patrie à l'école et que fi-| coup de secrets malpropres qu'il. à taffermir les convictions reli-. | ne ee 

ne nts des mai es S .SOLLICITEUR Er NOTAIRE Visites tou 16 jours à l'hôpital St-Bonifuce 
malement les traitements des mai-| s'est fait livrer par ses protégées | iüuses dans nos âmes et toucher. : | 
dres ei maitresses Santent AUS lles “tnenses d'enfants. Les mar ee cœurs. Dans le cours desest 39 AVENUE PROVENCHER” 
rmentés saus délai. Ces mstituteurs 


|tronnes out donné leurs soins ct} instructions, il a insisté sur les de- 
prêté leur office à tant de gens du! lvoirs des chrétiens envers Dieu. 


grand monde, comme de l'autre, | [envers le prochain, envers F Eglise 
et qui tiennent au pouvoir, que lRi4e envers le prêtre: sur les devoirs: 
police et la magistrature sont liées | 44 


St. Boniface, Man: 


avaient donc. en sonne, réussi ; | 
faire chanter la République. puis- 
qu'ils obtennient gain de cause 


les 


-sur le point qui intéressait Île 


parents envers leurs 


enfants 


| 

PHARMACIE | 

‘ DCI à » pius ! : | 

‘plus spécialement et le plus à leur évard. Ha donc fallu mé- | ot réciproquement, sur les devoirs | rt , | 
_ _ nager k FF: Borde qui aurait des époux et des jeunes gens. Les! M AN RC FI | N 

se svndiquer, il leur sera 1mpito\a- | mangé le morceau” (style policier) NS SL 


couséquences physiques et morales = 
du péché ont été démontrées de. 
manière à faire impression sur le! 
plus endureis. 


“ment refusé :lomnipotence par- | si on l'avait 


“débarqué”. 
{A Suivre) 
JEAN VALGUEUX 


nor En plus de nos Médecines et kRe- 

g mèdes bLrevetés, nous vendons 
aussi des Phonographes, Instru- 
ments de musique. Kodaks, Ar. 
ticles de Photographie, Argenteries 


mentaire ne pouvait 
ins jalousie et sans crainte l'idée | 
ven à ‘ Comme résultats: 

* [l 
consolants de cette excellente pré-" 


dication. il était beau de voir 


—— + © — 


De par le Monde 


(Suite de la lére page) 


de puissants groupements profes- 


#ionncls capables de se dresser 


. . _ une 
wontre elle. Voila plusieurs léuris- 


Venez voir nos marchandises 


OFFRE SPECIALE 


Petit Paroissien 


Contenant: Prières du matin, Lita- 


| foule nombreuse s'approcher cha-!: 
que jour de la Table eucharisti- 


e statut desfonc- 


it | 
emédiatement. Quant au droit de 
| 

j 

ts A u LR net | 
Hatures passes Et i 
Î 


cs 


eroupés depuis long- 


Nil Fest 


ionnaires. 


Lu . ._. jquepour y recevoir le pain de; 
sition fournissent chacun 3 voix.|, 

. positi ‘ . 7. forts. 
À la rentrée des Chambres ce sera Île nom de M. Lauislois ministériel! 
4 - : Laos / . . on si 
grâce äux instituteurs syndicalis- létant le seul canadien-françuis à! ] 


Listes qui ont chu la frousse 


Hemps, n'a pas été voté. 


a cérémonie de réparation au 


à nos feurer dans la minorité, et celni 


n RS {Creur de Jésus, faite par les en-!f nies du Saint Nom de Jésus. Prières 
-Quinse Milles". en eur faisantide M. Tansex. oppositionniste. ef Londredi soir. ni celles de ln pendant la Messe. Prières pour la Con- 

. . ir D ‘ à " ‘ ession et la » 

sntendre qu'étant translormeés par! se ul catholique. Les acoivtes de à Communion. Vêpres da di 
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manche. Magniticat. Complies du Di. 
manche:  Psnumes de la pénitenee. £i- 
tanies des Saints. 


Maille Payée, 5 Cents 


WEST CANADA PUBLISHING CO. Ltd 


WINNIPEG, MAN. 


a De u ard bénédiction des enfants et de li 
-n mercenaires de li ÎJemo-; L: js tels unien Bouchard! eo. » . : 
eux en mercenaires de ! ù | Langlois tels que 1e A iprofession de foi de dimanche.! 
eypatie 11s déserteraient 1 où né-fec St “es rAdICOT es ont: 

eratie 11s déserterait nt. Ù è jet quelques autres radicophilesont Après la bénédiction du Très Saint 
Hevart pas Peûr solde. Notre Repu- reculé devant le vote. 


| Sacrement. lu soir de !a clôture, 


“blique maconniqne et juive ne se 


ile 24 notre curé en ‘les parole. 


. | . …. =. 
L are age, in-l Les “Memoires" de Sir KR. Cart-i : re 
rnaintient que par chantage I Les Mémoires” de à € jémnes, éncourauca ses paroissiens 
ut “ \ ect des tVehuwrie . 
sérument de prédicetion des Ein right. Lo | la protiter des grâces de la missior. Dr H. Tou hett 
rannies anonvimes eXeréces par, La publication des “Memoires": C € 


Lhéral décédé 1! pour marcher plus sûrement dans 
H ni Pre TETE, € ect | 

minist Flu voie les commandements, éclat! 
iv a un mois peine à suscité un, 


des irresponsabies. 


ide l'ex. DUCK LAKE 


Les petits papiers... protecteurs; par les lumières que venait de HEURES LE BUREAU 
es 


vilantérét surtout dans 


Nathan. : 


Dr.F. F. Lachance 


CHIRURGIE 
ET MALADIES 
DE LA FEMMF 


SPÉCIALITÉS: 


[l 
| 


2584, Avenue du Portage 
Winnipeg 


Consultutions de 2 à 5 pm. 
Visite à l'hôpital de St. 
les matins, 


Dr B. A. Hopkins 


MÉDECIN 
CHIRURGIEN 


MARCELIN, - . 


Boniface tous 


T (SASK.) 


DR LOUIS F, BOUCHE 


DENTISTE 


Gradué du Collège dentaire 


de Chicage. Lauréat du Col. 
lège dentaire de Ja Nouvelle. 
Qrlean<. Membre tondateur 
de ls Sociète de Stomatologie. 
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RUE MCDERMOTT 
WINNIPEG 


2295 


Ce AV QUAT - - NOTAIRE 
PRINCE-ALBERT, 


N 


(Saskatchewan) 


Boxrk PosTaLE 116 


On parle et on écrit le ais et Tant. 
Ë crit le français et l'ansrinis 


au bureau 
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Ar. G RAVEL 


ENGE (CHRAVEL 
LL. k - 


ES. LE, pu 
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Gravel | & Gravel 


AVOCATS er NOTAIRES 


MOOSE TAW. Suskatches - 
BUREAUX | askatohes a 


GRAVELBOUR(, Suck. 


AGENCE DE COLLECTION 


A. Lagarce 


NOTAIRE PUBLIC 
Agence de collection -- 


Agent géné: 
: al 
Assurances sur la Vie, É 


linrendie. 


J. D. BROWN 
AVOCAT 

| BUREAUX; 

IDUGK LAKE et ROSTHERN 

| Saskatchewan 

| ARCHITECTES a 


Dr Edmun Penner Edward & W. $ Marwel 


Lu de Chouninisctire de Pa OS : | ini Durs donner le R. P. prédicateur. | PE 9 à 12 bre am. et de La 6hrs pm. 
Le cns din Commis aire CU Henx politiques, fl sonhaita de le voir revenir en-! CONSULTATIONS À LA MAISON 
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Al était conunissaire at urbours | 
Montmartre. avait été conv uineu 
“publiquement, preuves à l'appui; 
d'être un agent provucatenr, un 
EGuCUSSIONINRIre, UN SONTPNEUT € t! 
“an voleur | 
Æt tu crois peut-étre. mon cher! 
æmi, qu'on l’a destitué, chassé de 
3a police et fait passer en accusa-; 
gion? Allons donc: Le F.. Borde; 
était “tabou. On Ini a simple- 
ment infligé une petite suspension 
de traitement et on la envoyél 
Æbuuissaire de police dans un au- 
tre quartier, celui où il s'était pré- 
-senté une fois à la députation grâ- 
æe aux subsides clandestins d’une 
-<“faiseuse d'ange” qui obtenait ain- 
ski carte blanche pour exerce: son 
Znfäme métier d’avorteuse et de 
professeur de malthusisme : | 


Mine Hérsult, sage femme, 56 


et de M. Pvae, 


Pour le congres 
Malte. 
Mgr Herlen. évéque de X 


Eucharistique à 


au, 
Président dn couté permanentdes 
congrès eucharistiques, est à Malte 
pour prendre les premiers accords 
en vue du congres internutional 
de l’année prochaine. 


La résistance en Ontario 

Nos compatriotes de l'Ontario 
continuent à défendre leurs droits. 
Les instituteurs refusent de se 
conformer aux nouveaux 
ments même au risque de perdre 
lenrs certificats. Les protestations 
des commissions scolaires conti- 
nuent et d'importantes sociétés 
appuient la lutte. On croit que le 
voyage impromptu de M. Whitney 
à Londres, n'est 
pas étrange à l'imbroglio scolaire. 


règle- 


venue Ledru-Rollier, était une|La fermeté de résistance les en- 
æotabilité dans sa profession. Ellelnuie très fort et pourrait bien 
avait un maguifique appartement, |amener un traité de paix avec le 


äkes toilettes du plus grand “chic”, 
éle menait grand train. Elle fai- 
sat pour 9000 fraucs d'annonces 
par an dons de grands journaux 
qui n'ignoraient pas à quelle clien- 
$elle spéciale elles s'adressaient. 

: Cette mégère a été arrêtée en 
province, mais on l'a relâchée et 
et le “Joirnal”", le “Matin” “l'Echo 
de Paris” ont continué à vivre de 

#a publicité, même après l'éclat du 
” «eandale qui à été révélé tout au 
“long dans l“Action Française”. 
Depuis, le commissaire Borde fait 
ensure des siennes. Ïl a été pris en 
Aagrant. délit de trafic clandestin 
-de légalisations. Moyennant finan- | 
2e, u apsstillait les yeux fermés 
&ous lés pouvoirs à produire. en 
Justice que li appurtaient par pa- 
aquets. des homines d affaires véreux 


mère.” 


A Brosseau - u - Duvernay 


“rand turc” du gouvernement de 


Toronte 


L'A. C. J. C. à organisé une en- 
thousiaste démonstration à Otta- 
wa. Un fils de France, M. Emile 


Déniau, le sympathique apôtre de 


la “Bonne Chanson” de Paris, a 
bien voulu adresser aux Jeunes de 
l'Ontario les encouragements et 
et les félicitations d’un frère de 
France. Il a rappelé la parole du 
Congrès Eucharistique de Mont- 
réal : “‘N’arrachez pas de l'âme de 
nos enfants ce qu'ils ont de plus 


cher après Dieu, la langue de leur certainement comme les autres qui |. 
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Une mission 


‘: Alta. 


à. province de Québec, 


avons trois: ‘évbles : avec des maîtres 
cathotiques.: 


Nous. nous séppelerns Tong vous’ ares 


Importées directement, et 
expédiées à destination 


J. E. FORTIN 


Dans l'Ouest comme dans la . , . 
REPRÉSENTANT POUR L'OUES1 


le Canadien-! 
Francais sait rester catholique si 
on lui donne les secours de la re- 
ligion qu'il désire. Il lui faut un 
prêtre puisque sans lui il voit sa 
foi diminuer et se perdre. Aussi 
même peut-être avant qu'il soit 
en état de le supporter convena- 
blement, il veut qu'il vienne rési- 
der près de son foyer. Maus l'hom- 
me de Diëu aura peut-être à souf- 
fvir beaucoup pour demeurer au 
milieu de son troupeau, trop pau- 
vre pour entretenir d'une manière 
digne l’église et celui qui en est 
chargé. Oh: si l’on comprenait 
mieux l'importance de nos parois- 
ses canadiennes - françaises et si 


l’on se rendait compte des diff- 
cultés à vaincre pour les former 
en gardant nos gens autour d’un 
clocher, l’on viendrait au secours 
de ces paroïsses. Au lieu de peu- 
, : 
pler d’autres vastes régions, belles 
il est vrai, mais dépourvues de 


ne | 


ETABLIE EN 18% 


Aïlas Assurance Go, Ltd, 


de Londres, Angleterre 


Gapltai Sauserit, - - - . . $ 11,000,000 


8aranties fotales pour ceux qui détiennent 
des certificats, plus de - - - 


Réclamations payées, au delà de - 


Frais de Transport Payés 


. Aux conditions les 
plus avantageuses 


Chambre 24, Edifice MeKenzie et Brown 
Regina, Sask. 


$ 27,000,000 


Faîtes Venir Nos Listes de Prix 
$140,000,000 


BRAULT & DESJARDINS 


(Fournisseurs de l'Université 
d'Ottawa et d'un grand nombre 
d'Institutions dans l'Ouest.) 


135 RUE ST. PAUL, Montréal 


Amaieurs 


Allez vous faire photo- 


| graphier chez 
Thos, A Waterworih 
17 RUE DE LA RIVIERE, PRINCE-ALBERT | 


Agents demandés dans jes localités non 
représentées 


S'adresser au département pour le Nord-Ouest, 
NEW NANTON BUILDING, Winnipeg. 


M. J. DUBOIS, C. E. SANDERS, 
Agent, DUCK LAKE, Sask. Gérant Local. 


MARCELIN 


Bois de construction de toute sor- 
te. Beau bois de Colombie, Portes, 
Chassis, Papier à ‘Couvertures, 


(dalles ?), Pieds d’ escaliers tournés 
prêts. 
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Josep h CANTIN 
MENUISIER-ENTREPRENEUR 


Constructions en tous Genres 


Travaux garantis, Conditionsraisonnables — 
Bonnes références, 
SASK. 


PRINCE ALBERT, - 


Photographe 


Conditions faciles. 
‘ Venez me voir à-mon bureau. L 


d. À. BOYER. 


J. M. F Forestier 
“Ecurie pr Louage 


Développements, Agrandissements, 


prêtres encore, on devrait plutôt Travail de jour et de nuit, Travail UOTE Pr riétair LE 0, 

peupler convenablement les grou- nompt et soigné. —— _. ve | Chevaux et'Bêtes à Cornes 
pes déjà établis près d'une église. k od RE “à vendre et à; “échanger 
Au lieu aussi d'engouffrer des som- Prix très Modérés. “ 


Dubois ét. 


Agents pour machines: agri: L 
: coles: de out genres: RER 


mes fabuleuses pour élever. des 
monuments et fonder d'autres œu: 
vres — choses excellentes cepen- 
dant— il faudrait songer à con- 
server nos missions en Îles aïdant |. 
de nos ressources. 

Jei il y a. plusieurs terres à ven- 
dre et à bon marché, parce que les. 
premiers, venus étaient trop pau- 
vres à leurarrivée. Ceux qui vien- 
draient maintenant : réussiraient 


W. FE. BLAKE & SON Lit! 
123 Charch St, - Toronto, Ont. 


LETR. P. ABBÉ BRUNO, Dir: 
Blake nous æ toujours bien traité | 5e 


Moissonñeuses, Liéuses, Faucheu: 

; Cultivateurs;- “Herses,:. Ecre: 
meusés, Voiture de” luxe. et, Wa: 
gons, Machines ! à Battre Machi 


Notre représentart vient de. com- 
| mencer sa touürnée dans: 1 "Ouest 
:: : Nouveat Breviaire . 


Nous avons. en ‘stock les derniè- 
- res éditions. 


PE P. Moreau |° 


da 


y demeurent.On espère avoir les 
chemins de.fer. ‘dans les environs 
avant longtemps. ” Le terrain -est 
beau, élevé'ondulé, produisant. lé 
blé. l'avoine, l'orge. et les legumes 
il y a une. industrie laitière. Nous |: 


‘des Cieë ME 


Co, Sawyer. & re Co. Lt, 
|Gotd ‘Sha spleys à Muir Co. 
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enez: :dôue tout. d 
ésirez un foyer 
endrez à° Vaisance :en 


rev 


vou 


ite ‘si 
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savait, lui, ce que c'est que: souf- 
frir. Et c'est pourquoi .il compre- 
nait. R st Ja; tête, en 


F é di probe atique? vant ses yeux. Il la voyait. : sans 
5 otre doctrins n ‘saura. t considé- doute étendue, elle aussi,. sur:‘un 
rer cel cômme immoral. Dans tous|grabat, sous le soleil de }ourdes, 
les cas, Flaclion, Bônnot et Garnier | mais n’attendant rien du secours 
font preuve d’ esprit. logique lcrs-|divin, parce qu'il ne croyait ‘pas à 
ments “ie ; - [qu'au nom. de. Vos: Principes ils re-|la possibilité de son intervention. 
Le Progrès a aussi: 1] fusent de: souffrir, eux qui existent | Le franc- -maçon, lui, avait la figu- 
alfirm ons que l’hômme doit disei. |P°Ur quelque! chose qui n’existe|re crispée. On sentait l’homme 
pliner ses mstincts. Mais ce. n’est pas. Par coriséquent, ainsi que tu | vaincu, qui ne sait pas l'être, par- 
pas au nom de billevesées; c'est le vois, ton Progrès n’est qu'une|ce qu'il est impuissant — défaut 
de ces billevèsées pour lesquelles|d’orgueil ou d'‘inintelligence — à 
au nom du Progès. Du Progrès, en-|: hifestais tout à l'heure tonlär 5 tre la lévitimité ‘dé 
ends- tu? Du Progrès : [tu manifestais tout à l'heure ton à reconnaitre la égitimité dé sa 
Et le franc-maçon exultait. Il mépris- _ défaite. 
frappait à grands : coups sur là —Tout cela, c'est sans doute 
jambe de son ami ou sur la sienne pour arriver à me dire que tu ap- 
_naturellement, je ne pouvais prouves ces. foules stupides qui 
distinguer, au son rendu, laquelle vont bêler : Nous voulons Dieu ! 
des deux.—et il scandait les sylla- 
bes : Du Pro-grès! Du Pro-grès. 
Mais l’autre, sans s’émouvoir : 
—Ne frappe pas si fort. Tu me: 
fais mal..Je t’entends d'ailleurs 
fort bien. Du Progrès, avec une 
grande lettre, comme la Raison. 
Mais permets-moi une question: 
Sais-tu au juste ce que c'est que 
le Progrès ? 
—Comment ! si je 
c’est le Progès !... 
—Mais oui. Je t’ai déjà deman- 
dé de ne pas t’exclamer. Ça ne 
prouve rien. Réponds simplement 
à ma question: Sais-tu ce que 
c'est que le Progrès ? 
—Le Progrès, c'est. c’est le 
Progrès, parbleu! En voilà une 
question ! 


— y a uñ ‘élément don 
tiens pas compte. et quis est précisé- 
ment la base de” “notre” enseigne: 


Ne trouvant rien à dire, il s'agi- 
tait en balbutiant des mots sans 
suite qui tirèrent son ami de. la 
contemplation par laquelle celui-ci 

—Je te. fais observer que fu!s'était laissé absorber un instant. 
romps les chiens. Mais je veux 
bien te suivre, en marquant ta dé- 
robade. Tu disais donc : foules stu- 
pides, qui bêlent: Nous voulons 
Dieu! Je vois cela; tu préfércrais 
qu'elles bêlent: Nous voulons Hi- 
ram ! Grosse bête ! Tu me deman- 
des si je les approuve ? Ah! Mon 
cher, non seulement je les approu- 
ve; je les admire, je les aime. Tu 
m'entends. Je les aime, moi qui 
avais toujcurs jusqu'ici détesté les 
foules. Si tu savais ce qu'elles 
m'ont fait éprouver. Tiens, je sens 
encore, rien qu'au souvenir, ma 
peau se rider de ces frissons’ d’en- 
thousiasme par lesquels il semble 
que le sang soit subitement glacé, 
Elles m'ont secoué de ces émotions 
qui font comprendre à l’homme les 
abimes qui le séparent de la bes- 
tialité. Ils étaient là trente mille, 
mon ami;trente mille, hommes 
et femmes, entourant l'immense 
esplanat le qui s’étend au pied de 
la basilique : garnissant les rampes 
magnifiques et les escaliers monu- 
mentaux qui montent à celle-ci; 
massés le long de toutes les routes 
qui serpentent au flanc de la mon- 
tawne du calvaire. Tiente mille ras- 
semblés dans une seule âme. Trente 


—-Autour de ces débris humains, 
reprit-il,— débris, c'est bien le 
mot, car je me figurais être sur un 
chanp de bataille et c’en était un: 
celui de la vie,— des hommes, en 


Notre-Damé d’Ar- 


sais ce que 


{ Suite de la 3e page) 
en bois assez fort; elles se pren- 
nent peu à peu, et réuniront ainsi 
la colonie d’Arborfield aux colo- 
nies canadiennes de la rivière 
Barrier et de Périgord. 
‘ En résumé, le Canadien-fran- 


çais qui v 
en passant, venir voir notre ré- 
gion, car elle réunit tous les avan- 
tages qu’il recherche. Elle est la 
région des homesteads la plus 
proche de l'Est, et de la Baie 
d'Hudson, qui sera bientôt le grand 
débouché de l'Ouest. Iln’ya pro- 
bablement pas dans l'Ouest de 
vallée plus fertile que celle de la 
rivière Carrotte, etledéfrichement 
y est très facile. Notre pays a 
déjà plusieurs paroisses canadien- 
nes-françaises et dans quelques 
mille ! Tu entends cela ; autant que années il y en aura plus de quinze, 
vous êtes de franc-maçons de|S! 0$ canadiens se hâtent. À part 
France. Voilà une pensée qui doit|les Canadiens il n’y a par ici que 
t’être douloureuse, hein, mon pau- quelques Anglais, qui entretien- 


vre vieux ! Je te conseille pourtant nent avec les nôtres les meilleures 
h els . ux donc, et bien- 
de t'y accoutumer, parce que cela relations. Heure 


ne fait que commencer. Tu peux | PUS; seront nos canadien S 25507 
m’en croire. Tu verras ce que ce|°Ur88eux pour préférer à | escla- 
sera dans dix ans. Mais tu porte- | Y38€ des usines amérICRITES, la ve 
ras peut-être un cierge alors,toi laborieuse, mais saine et rémuné- 
aussi. Devant les masses profon- ratrice du colon. | 

des de ceux qui .entouraient l'es- Agé E. Durois. 
planade, les malades étendus sur ES 
leurs bräncards étaient alignés, Les Ganadiens-français 
par centaines, laissant au. milieu 
un vaste espace vide où. allait A St. Louis de Moose Lake, Alta 
aboutir la procession ; la plupart |. 


hâves, cadavériques ; certains dé-|#æ 7: 
jetés tordus, tuméfiés,. paralysés ; Une belle n 


lamentables loques humaines, mais 
loques d’où l'on voyait jaillir un 
regard dans lequel semblait s'être| Le Canadien-français a le culte 
réfugié tout ce que ces misérables | du souvenir, et partout où il se 
conser vaient de vie ; un regard qui, 
à lui seul, était - une: irrésistible |'vince de Québec, il sait se souve- 
supplication. Le nœud du drame, |nir de sa religion et de sa langue. 
ah!il était là: Les trente mille| Ce qui a fait la force du Cana- 
bien poitants; on: le ‘sentait, n’é- dien-français ans la province mè- 
taient venus que pour: former une | re c'est l'amour de la paroisse. 


—C'est une question comme 
une autre. Tu m'as parlé tout à 
l'heure de billevesées. Il faut bien 
que nous nous demandions ce que 
c’est que le Progrès, pour juger en- 
suite si c'est ou si ce n’est pas une 
billevesée. Réfléchis. Prends ton 
temps pour répondre. Car iu ne 
m'as pas répondu en me disant 
que le Progrès, c’est le Progrès. Je 
répète donc ma question: Sais-tu 
ce que c’est que le Progrès ? 

—Le Progrès..Ah!non' Si tu 
savais ce que tu esembêtant quand 
on discute avec-toi ! 

—Possible ; mais je ne bouge 
pas de là : qu'est-ce que c’est que 
le Progrès ? 

—Mais, mon cher, ça ne tient 
pas debout, ta question. Le P1o- 
grès…., mais c’est simplé comme 
bonjour..., c’est. 

—Veux-tu que je t'aide ? Est-ce 
que ça ne se résumerait pas, pour 
tes amis et toi, en cette idée : Tou- 
jours plus de bonheur pour tous 
dans l'avenir ? 

—Evidement, parbleu. Je te le 
disais bien: c'est simple comme 
bonjour et on n’a pas idée de po- 
ser des questions pareilles. 

—-Bon. Eh.bien ! mon cher, ton 
Progrès c'est précisément commetu 
disais tout à l’heure,une billevesée. 
Plus de bonheur pour qui,dans l’a- 
venir? Pour des êtres qui ne seront 
comme nous que de petites masses 
matérielles momentanément 
douées de sensibilité et de vie. Tu 
veux que Flachon, Bonnot, et Gax- 
nier sacrifient leuis, instincts, ces 
instincts dont la satisfaction . les 
rend heureux, à à ces petites : masses 
aujourd'hui ‘insensibles, eux ‘qui 
refusent de. les sacrifier à des êtres 
qui. vivent; et souffrent comme'eux. 
Et ça ne te parait. pas remarque 
blement: idiot, une par eille concep- 
‘tion ! Veux-tu:i €: dire: : pourquoi 
Flachon, Bonnot. et: Garnier : ne sé- 
raiént pas légitimement :fondés ë 


à.cette souffrance humaine ; ; pour français veut'avoir sa: paroisse, il 
soulever, dans leur: intercession, veut une” église dans laquelle il 
aussi haut. que. possible; : Sur “les trouvera ‘son. Dieu, il, veut l'école |: 
ailes de leur foi. et” par: Les élans ou lé couvent, il veut un prêtre 
de leurs chants ét de leurs. cris, la résident pour . baptiser, prêcher, 
détresse suppliante de ces milliers consoler dans les : heures pénibles 
dj yeux. expirants. Tu ne; sais peut: |. de la vie, relever les courages abat- 
être: pas ce es c 'est' t'auê de souf- Jar pré parer au terrible passage, 


+ NAS 


que. def 


grand nombre, se tenaient debout, 


| 


trouve, même bien loin de la pro- | 


prodigieuse et magnifique éscorte Dans l'Ouest aussi, le. Canadien- |, 


1 confessions et combüssions ont été|” 
sui vent Sroché. 64x9 P- dei 255 pages. 3e Edit. augmentée. “et “précédée d’une 
PO préface. .: .: | 


| mieux nos. gens seront plus sets: 
bla (Paix ét r union Sont 


ayant sur” 1és épañles fa. éourroie’ 
des bräncardiers. Dérrière eux, ‘des 


infirmières Sortant: dés. piscines où |: 


elles venaient d'ê tre ‘relevées par 
d’autres, ‘étaient à à genoüx, se repo- 
:|sant de leur labeur de : tout à 


l heure. en priant pour ceux et cel- 
les’ auquels elles avaient donné la 
douceur de leurs soins. Ces hom- 
mes et ces femmes étaient, on le 
voyait, de toutes les classes socia- 
les. Mais le plus grand nombre 
appartenait aux classes aristocra- 
tiques. C'était l'application de la 
vraie doctrine de fraternité. 

—Pur snobisme, articula le 
franc-maçon qui n'y tenait plus. 

—Tais toi, misérable : Jui jeta 
son ami en un cri qui s’apaisa aus- 
sitôt. Chez quelques'üns et quel- 
ques-unés, peut-être! Ne sait-on|P 
pas qu’en fait de misères hu- 
maines, même en un endroit pa- 
reil, il y en a d’autres que celles 
qu'on pouvait voir étendues sur 
les brancards. Mais la fraternité 
des unes avec les autres ne contri- 
bue-t-elle pas à les purifier toutes ? 
Oui, tais-toi ! 


(A Suivre) 


| ble et aujourd'hui ils donnent à 


borfielä, Sask. 


tous leurs frères du Canada un 
exemple digne des plus grands 
éloges. 

Monseigneur Legal O.M.I évé- 
que de St. Albert a décidé quel 
devait être le site de l’église pa- 
roissiale. Sans doute, cen'’est pas 
la place désirée par tous, mais l’é- 
vêque a parlé et nos canadiens, 


ient dans l'Ouest devrait, toujours respectueux de l'autorité, 


se sont soumis, bien plus ils se sont 
mis à l’œuvre et aujourd’hui, à 
peine un mois après la décision 
une belle maison chapelle est cons- 
truite sur le bord d’un beau et 
grand lac. 


Leur digne et habile curé, tou- 
jours tout à tous à annoncé nne 
grande mission qui doit être pré- 
chée par le R. P. Croisier O.M.I. 
I faut que la chapelle soit termi- 
née, il faut un autel, un sanctuai- 
re, des bancs, un confessional, et:, 
etc., tous mettent ia main à l'œu- 
vre et le samedi soir vers minuit 
ckaque chose était à sa place, et 
les dames et demoiselles rivalisant 
d’ardeur avec les hommes lavaient 
et ornaïient le sanctuaire, réelle- 
ment c'est merveilleux. 

Le lendemain, à la grand’messe, 
notre nouvelle église était déjà 
comble, et le révérend Père mis- 
sionnaire ne pouvait s'empêcher |” 


de dire son admiration, pour tant 


de travail si bien accompli, et pour 
tant de zèle au service de Dieu. 
Se dévouer de la sorte à cette épo- 
que de l’année où le travail de 
préparation paur l'hiver est si ur- 
gent c’est se montrer de bors et 
vailiants chrétiens. Honneur à 
vous, disait-il Canadiens-français 
de Moose Lake, vous avez fait no- 
blement votre devoir Dieu vous 
bénira. | 
Ardents au travail, nos | Cana- 
diens ne le furent pas moins à sui- 
vre les exercices de la, mission 
après avoir si bien travaillé pen- 
dant trois semaines à la. construc- 
tion. de la maison chapelle, ils 
étaient fatigüés: et-les : traÿaux- de 
| 
Qu'importe, tout est oublié, Éous 
se rendent fidèlement Fe. 
tions, -Lé R. P. missionnai 
victions religieuses et à-nous mon* 
trer que la charité chrétienne bien |: 
pratiquée" était la condition éssen-| 


la ferme “avaient été} LÉ 
ar 
appiiqué à nous fairesuivre 


tielle de là paix et du “bonheur 
‘| de 


ans. de district de Moose Lake. …. 
Le R. Père à été compris, . les 


x. 


Jsage des Prospecteurs.… | 
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sense ses se 


OBALSKI (. » Tngénieus des Mines.— NE ES à, d 
1 vol.bri 4x64 ‘pces,-250: pages. : 
; de. Jengue. anglaise. 


les messes ons ns des ne 


“Nouveau cours 


Scènes de la vie ca- : 


Lu 


Je serai pourtant | loin de. parler 
sur le sujeb que vous pensez. 
vous vous dites peut-être : 

Ce petit père-là se môle-t-il de 
politique ? : 

Messieurs, je ne me mêle pas de 
votre politique et je ne me sens 
pas la force de la déméêler. 

Le elergé peut-il faire 
bonne politique ? 

--Réponse : :: 

—Comme vous êtes sages tont- 
Quel 


de la 


h-coup dans a maison 


beau silence : Quel dommage que 


vous ne soriez pas toujours 
aussi tranquilles! nons n'aurions 


pas besoin d'acheter de si grosse 
cloches pour vous appeler à l'Egli- 
se.—Réponse à la question.—"“La 
politique est une science qui a 
pour but de rendre nn peuple heu- 
reux er prospère.” 

Demande.— Peut-on rendre 
peuple heureux et prospère, 
“husting”, sans fai- 


Let 
sans 
monter SuUT un 
re de cabale, 


sans calinnnier un 


adversaire. sans acheter et enivier 
les électeurs, sans dire des 
hnpures, sans exciter iv« 

populaires, sans promettre plus de 
bourre que de pain. “Si 
tu votes pour lui, 
une place”: sans manquer 
pendant tout le temps desélectinns 
beau- 


Us s par oles 


NAEKIDNS 


sans dire 
il te glonnet a 


| 
| 


faire de faux sernents. en Un mot! | 
peut-on rendre un peuple hezreux | 
et prospère sans le rendre satin) 
et paurre, telle est la diricile 


la Hivsse 


et sans la faire manquer à 
coup d’autres, sans faire perdre un 


on deux mois précieux (l'ouvrage. 
saus inviter tous les jeunes cens 


à nous suivre de rang en rame. et 
de paroisse en paroisse. sars leur 
enlever la paixet le bonheur du 
foyer domestique sans leur faire | 


veu 
question que je 
qu'on n'aborde généralement dars 


Ie SUIS DUC. 
le pays qu'en tremblant 


ler avec beaucoup de tranquillité, } 

Je réponds par 
Oùi ! on peut rendre un peuple sa- 
we, heureux, prospère sans faire 
tout son possible pour le rendre! 
fou, malheureux et 

Un homine se vanrait 
le politique depuis 


pauvre. 
un jour 
d'avoir suivi 
plus de 15 ans. 
Soit dit entre 
un 


none, disnit-il à 


un &ini, sur “husting." je ne] 
snis pas commode à prendre. Le! 
dialogue suivant s'engage: alors 


entre le grand politicien et son 


ami. 
L'ami.— Croyez-vous que ia pro- 


vince de Québec ait de grandes |j4; trouve des voitures, et Ja mal- 


TeSSOUrCES ? 

Le politicien.— Vous me mettez 
eur inon terrain. cest 1ci 
suisfort. La Province a l'inmmen- 
ses l'éSSOUTCES, 
fertiles, d’imruenses voies d'eau, 


que je 
d'iiuenses terres 


d'intenses mines. 
duits, d'immenses hommes. --Tout 


était immense. 


L'ami—Combien reste-il encore | 


de bonnes terres à cultiver ? 


Le politicien.—Pour cela, je n'ai! 


jamais calculé, d'ailleurs je crois 
que ce n’est pas connu. 

‘L'ami.—C'est pour tant une des 
prémiéres choses qu'un homme po- 
litique doit savoir. Combien dans 
notre province, unc terre de 50 
arpents peut-elle donner de pro- 
dluits en moyenne ? 

Le politicien.—Pour cela, je n'ai 
pas calculé, mais je sais que Ja 
province de Québec peut avoir 
d'immenses produits. 

L'aini.—ÆEst-ce qu'il 
- tient pas à la politique de calcu- 
ler cela ? 
Combien a Province de Québec 
pioduit-elle . maintenant et. com- 
. bién cultivée produirait-elle ? 


n’appar- 


… Le politicien. _Uné chose est: township 46,on trouve de lépi- 12 fils, Dubois, . Maranda : èt ses 


ti parle rien que de ee 
que|” * L'ami. —Maintenant. tandis que 


Car 


tv} Situation 


Come | ee 4'A:bortield 
j ne suis pas nerveux. je VAis par- thin 47 et £S. range 12 eb 13 


laffirmative " 


1j, . 
le tous les anererehis et 


|Le sol 


f 
Î 
| 
d'immenses pro- 
Î 
i 
| 
| 


Cp eliOn. : æ 
j'y pense, dites-moi donc pourquoi Quand]! Angleterre Foulué n nous | 
bel maître de poste a été destitué ? 
. Le politicien.——Enfin, vous voici 
sur le terrain politique. Quelle 
belle question pour les élections 
générales ! Voici, Monsieur : quoi- 
que l'honime en question ne soit 
pas dans mon comté, j'ai étndié la 
la chose depuis deux mois: j'ai vi- 
sité les livres de compte pendant 
huit jours d'un travail 10 
Je suis renseigné et avec 
| 


tés français et catholique ; ; ‘quand 
on voulut nous exciter à la révolte 
sile clergé n'eût pas fait de la 
bonne politique, les flots de sang 
auraient coulé et l'ère de la’ per- 
sécution aurait commencé. Qu'on 
ne l’oublie pas, c'est la politique 
du clergé qui nous gagna la sym- 
pathie de l'Angleterre. Quandon 

L'ami—-J'en ai Huit} voulut établir la cotisation pour 
jours de travail vous aurait suñi!l'instruction de la jeunesse, c'est 
de l'impor- grâce à la politique du clergé qu'on 
Ji y en a aujourd’hui qui 


de 
heures. 
cela on écrase un parti. 

Assez. 


pour vous convaincre 
tance d’une bonne culture et des | réussit. 
innnenses—ici ne craignez pas] écrivent que le ciergé est redouta.- 
d'euployer le mot— profits qui en; : ble ; sans lui cependant ïls ne sau- 
vésulteraieut. La prevince de raivat écrire. 

Québec produira 3 30 inilliôns de} Mes bons habitants, yae ce mot; 
plus qu'elle ne rodnie DY al jpolitique est mal compris dans 

Quand je vois de pe- 

Lai parler deux heures 
aux portes des églises sur Ja poli- 


pas d'exagération dans ce calcul. notre e pays 
Trois populations comimne celle tits crève 
qui sy trouve, vivraient plus heu-, 
reuses que la seule qui + vésète tique et ne pas même savoir com- 
maiutenant—vt vous ne Savez pas ; bien il se dériense de farine, de 
tahac dans un 
vrée homme politique: la province 
Mes chers anis. le politicien que'produit de ces choses et combien 
vous venez d'entendre est bien à'surtont, si on voulait se donner lai 
1 conpait pas Le : main. eile pourrait en produire, je 

premier mot de politique. Mal- ;suis tenté de m'écrier : Ne craignez 


uin'aurait | PAS que je me mèle de votre politi- | 


le nremier mat de ces choses, Pau-' beurre, de sucre. de 
an : ignorer combien 


tie 


plaindre. 


heureux serait Icpars ‘ 
que de tels Ses pour S'eceu per de: : que, mais Couime j'aime Inorn pays | 


ses intérèts ‘ let que ie veux le rendre heureux 


Le peuple canadien plus heu-'et prospère: je me mêlerai de notre 
reux à possédé et posstle encore, pol itique. ne vous en déplaise, pe- 
‘tits chercheurs de place, qui, trop: 
‘lâches pour travailler pour le bien 


prètres 
pre ide la patrie. ne travaillez que pour | 
laïques :! ous. 

4 


es grands hommes politiques, ges: 
saints Evéques et ses Lon 
vour ne pas parler des 
Z. Lacasse, O. M. I. 


si 


nus divisions politiques sont 
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Honugraplhec Porvisserte 


N.-D. d'Arbortfield, Sask. 


Le foin atteint souvent 3 à 6 


H 
La colonte canadienne-françai. | 
sur les fournirait assez pour nourrir 60 


animaux. été et hiver. 


trouve 


<e 


louer Au encres Le bu. | Le blé donne 30 à 40 minots à 
reau de prete est situe sur le 28, E l'acre. l'avuine 60 à 100, l'orge 40: 
(47. 12. ut Pécole sur le 20, 47, 12,5à 50.  L'avoine atteint souvent 6: 
L'église sera Latie sur Je 19. HT ta T pieds de haut. Elle mûrit | 
12, dés le printemps prochain. bien. ainsi que l'orge et le seigle. 


La colonie est située an snd del Le blé mûrit bien aussi, mais il 
la rivière Carrotie. dans Ju vallée] faur le serner de bonne heure sur 


Le pars|une terre labourée en automne. 
L'église 


€ 
«l Burntonit, 

est Jévèrement ondulé. 
sera à 17 inilles de Ja station d'Os- 
mood (CNR) par ie chemin en 
Le commencement 


u ruisseau 

Nous avons eu un été très plu- 
vieux. et cependant nos récoltes 
ont été excellentes, meilleures que 
constrnction. 


de ja culonie est à 11 milles de} car notre terrain est mieux 
| Crookrd River. (CN.R) Actuel! sorte, 

nt.zour atteindre Arborfield.! 
|loment. pou utte Clima! 


on descend à Tisdale {C.XN.R.) où 


La pluie ne nous a jamats man- 
mertis. qué, mais Jes chemins seuls en ont. 
souffert, 

Les jours d'été sont longs et 
souventtrés beaux. Ilne fait à: 
de vent. En hi- 
ver, nous n'avons jamais de pou- 
drerie. 


est à peu pres partout 
) 


«o} 


Le 


formé de où 3 pieds de terre 
Le sous sol est slaiseux 
partont. On trouve du 
cellente à 10 pieds environ. JT ny 
a pas de roches, excepté sur la 
butte étroite qui se trouve à l'en- 


Le terrain est 


peu prés Jarnais 
uotre. 


l'eau ex- - ‘ k 
Il ne gele pas plus tôt que 


dans le sud. la première gelée de 
cette fin d'été à été celle du 15 
septembre. et elle n'a pas fait 


itrée de la colonie. 
jtrée de la colonie grand mal. 


bien égoutté. 1 
notibre de bhaissitres, mais elles 
sont petites, faciles à égoutter età 
furd solide, elles sont d'ailleurs 
peu nomhreuses, excepté à l'ouest 
del ‘emplacement de l’église. Un 

Iciers du icrrain à peu prés, était 

en prairie mais ce qui reste à pren- 

[dre est boisé. Le huis est d'à peu 
près 1 ou 2 pouces de diamètre. 
Fin’v a gucre que du tremble ou 
du saule. Une défricheuse mnar- 
che dans ce boïs comme une fau- 


cheuse dans le foin. Plusieursco- 
lons ont défriché (à la hosche) un Bouchard, Snard, . Dupont, Du- 


âcre par jour. UÜnou deux fenx four, Gamacke, Desloge, .J. Hu- 
réduisent un homestead en prairie. | don, E. Caouette et. A. Caouette, 
Il y a partout de l'herbe daus le|Lebel, À. Roy et X. Roy. E. Roy 
bois. et son fils, Goyer et ses deux frè- 

Au sud de la éolonie, sur lelres, Chamberland, Bachand et ses 
9 


# 


v a un certain 


Les Coions 
Les premiers colons sont venus 
de la Nouvelle Angleterre au prin- 
temps de 1910. Aujourd'hui, il y 
a une centaine de colons Cana. 
diens- fränç ais. 
venus 


A de Ja Nouvelle 
Ve; sur tout de Fall River, 
Neebgliord Pawtucket, ete. 
MM. Valois et ses fils, Favreau ct 


ses 4 fils, Leéurmy, Carpentier ct 
ses fils, Bachsnd et ses fils, Brise- 
bois, Gélinas, Bérubé, Lhérault, 


PRES 


clairela province mieux cultivée |nette, et on obtient un permis du! fils, Arbour, Ruby, À. “Ruby, À. 


_ produirait plus. 
'L'anii—De combien plus { 


Le. -politiéien —Je e ne: sais, trop, tir maisons et écuries. 


igouvernement qui permet d’en|Carrière, Hébert, P. “Fourmer, Th 


couper, gratuitement, de aoi bà-| Fournier, Luüssier Galipault, ete. | On HOUSE Ji les meilleres tarrés rer dc 


j Sont venus” dé: conité de” Sime 


protestantiser, le clergé fit de la si. 
bonne politique auprès de- Dieu et 
des hommes que nous sômmes res- 


. l 
pieds de haut, et tel homestead en: 


dans des colonies situées plus au' 


don et ses 2 fl 
April P. Beauhen… 


€P.Q:) MM: Hudon et fils. 


‘Henley, Bernatchey.. : 
--—De divers centres de Ja Pro: 


vince de Québec. 


ger, Soucy, Desrosiers, Poulin, 
Côté, Godbout, Legendre, N eveu, 
Fournier, Ledue, Beauchêne, De- 
saulniers, etc. quelques manito- 
bains viennent aussi de prendre 
des terres: 
Progrès de Ia Colonie 

La plupart des colons ont déjà 
bâti et labouré un peu de terre. 
MA. Favreau, Dupont, Courteau, 
Roy, Foucher, etc. ont chacun 30 
[à 50 âcres en culture. On voit 
déjà de très belles maisons dans la 
colonie et elles sont assez rappro- 
chées car il n’y a pas de terres de 
compaynie. 

Les colons sontsatisfaits, car ils 
i voient que dans quelques années 
ils auront un bon “chez eux”; une 
iterre qui leur rapportera beäu- 
| coup : et une paroisse aussi catho- 

lique et aussi française que dans 
la province de Quéhec. 

En 1911 Arborfeld a été a été 
érigé en paroisse avec Curé rési- 
dent. 

Un Canadien, M. Foucher a un 
Imoulin à scie qui fonctionne à 
| peu près tout le temps. 
| M. Valois a un moulin à battre. 

Une fronagerie sera établie 
avant longtemps dans Ja colonie. 

M. 7: Some tient un magasin gé- 


Ne printemps, de 1913 nous au- 
rons à côté de l'église plusieurs 
magasins, un forgeron et un mé- 
|decin ou deux. 

Les Canadiens ont la majori- 
é dans le district scolaire du 47, 
112 Un autre district sera bien- 
itôt érigé sur le 47, 13 où les cana- 
' diens aussi auront Ja majorité. 

y à un an qu'Arbortield a été ii. 
gé en municipalité. 


== | 
| 
j 
! 
: 
l& 
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| Chemins de fer 

Nous aurons prochainement 

: plusieurs lignes de chemin de fer. 
lo. Celle de Saskatoon au Pas, 

via Melfort du C.NR. 

20. Le Grand Tronc, de Young 
iou Watrous au Pas, via Wadena. 

‘ Bo. Le C.N.R. de Prince-Albert 
lau Pas, par la vallée de la rivière 
: Carrotte. 

Plusieurs de ces lignes sont dé- 
jé commencées. et quand une voie 
ferrée aura atteint la Baie 1’ Hud- 
:son, nous serons les plus proches 
: du marché Européen. Notre pays 
! sera sillonné de chemins de. fer se 
dirigeunt du Pas vers tous les 
centres de l'Ouest. 


î 
| 
! 
l- 
| 
j 
} 
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| Pour les colons pauvres 


On trouve du travail toute l’an- 
luée dans nos régions. L'hiver, on 
gagne.au moins autant que l'été. 
| dans les chantiers situés sur la Ji- 
lyne, de Crooked River à Barrows. 
Ces chantiers sont visités par les 
à wnissionnaires, et le travail n’y est 
pas trop dur. C'est là un avan- 
| tage apprécié de ceux qui sont 
venus ici sans argent, et ils sont 
sont nombreux. Îls gagnent ain- 
si, près de chez eux, de quoi s’ins- 
taller sur leur liomestead. 
‘Homesteads à prendre 

Il ÿ.a encoré à Arborfield plus 
de cent. homesteands à prendre. 
Plusieurs se trouvent à 2 ou 3 
milles à l’ouest de l’eplacement 
de l'église.‘ La plupart sont ex- 
cellents. °° | 

On en trouve beaucoup de li- 
bres encore en “silent vers l'est du 
Lo 


tout À à pra ét phseure Cana: 


possibles 


Du comté de. Kanouraska, : 


.—De Gaspé, -MM. “Custonguey, 


MN. Courteau , 
frères, Hébert, Fauteux,  Belan- 


Du as nn Fa _. 
de la Saskatchewan 
et de l'Alberta 


SANS DISTINCTION DE PARTIS. 


4 


PT 


5. 


ABONNEMENTS 


CANADA ETATS-UNIS ; : $1.50 par an 
$1.00 par an, payshle d'avance” EUROPE: $2 00 par an 


“e 


Pourquoi vous plaignez vous 


JE 
É 
| 


Vous pouvez vous abonner (soit ( en nous écrivant, 
soit en envoyant ce bulletin de souscription, dû- 


. nent rempli et signé. 
AU: DIRECTEUR DU “PATRIOTE" 
DUCK LAKE, (SASKATOHEWAN) 


} 


} 
l 


Bulletin de Souscription 


| 
l 


Veuillez n'envoyer pendant un an votre Journal, 


pour lequel vous trouverez ci-incluse La somane de S1.00. 
NOÂT......,........... Lois ses esse 


ADRESSE... ..................,..,....... 


DATE........,...,,e. 


Canadiens- françai $ du ‘tabac que vous fumez ? C'est 
parce qu’il est mauvais, n'est-ce pas. Pourquoi alors 
nexigez vous pas de vos marchands LES FAMEUX ta- 
bacs canadiens (naturels) soit en feuille, en merotte ou 
haché de LA CIE DE TABAC DU Co. MONTCALM. 
Chaque livre est garantie de lère qualitée. Chaque 
balle ou paquet porte le nom de la Cie. Fumez en une 
fois, et vous les demandrez toujours. Si vos marchands 
ne veulent vous les fournir. Ecrivez-nous. 


LA COMPAGNIE DE TABAG DU COMTE DE MONTALM 
P. Q. 


4, - 


ST. ESPRIT, 


DURERONT 


Du ler au 31:  émbres | 1912 : 


Limite de trois mois -— - arrêts’ et privilèges d'extensions * 


D LLINOIS, 1OWA; MINNESOT, ie st ur h MSC 
: “Billets en- vente: ‘du ler au s Sldécembre À 1912. 


Par chars palais et touristes jusqu'aux Service quotia 
- chars. touristes jusqu’à Winnipeg durant: .. 
. je mois, de décembre 

. LEE 


4 


+ 


de “Bulletin du Purler: 
organe 


Dans 
français . au Candida, 
Comité Permanent du -Congrè 
ja Langue français, Jiyräison. 
novembre, se trouve le rapport du 
pr -ésident de a Coinission -des 
finances du Congrès, Thon. M. X. 
Garneau, qui ot. “Prés enté, Je 25 
octobre dernier, à -une séance . de 
_eelte coumission tenue à l’ Univer- 
sité Laval et adopté à l'unanimité: 
Voici Je texte de ce rapport : | 


A Sa Grandeur Mgr P.-E. Roy, 
Président du Congrès de la 
Languc française. 


Monseigneur, 


l'honneur de vous trans- 
metire le rapport sommaire des 
secvttes et des déboursés de la 

Dummission des finances du ‘Con- 
yrès de la Langue française. Je 
dois avouer que ce n’est ‘pas sans 
hisitation que j'ai accepté, dans le 
tuups, la présidence de cette com- 
mission Car je me rendais bien 


J'ai 


compte. de la tâche qui Ini incom- 
lrait, tâche qui devint de plnsen 
plus difficile à mesure que le Co- 
mié organisateur faisait connai- 
tre SOI programme et ses besoins, 

Tout d'abord, il ne fut question 
que de $10,000, mais nous ne tar- 
dines pas à nous rendre compte 
qui fandrait au moins $30,000. 
Le enthousiastes ne doutèrent pas 
un instunË que cette sonne serait 
les sceptiques (il y en 
a partout) étaient convaincus du 
rontraire, Mais tous se mirent à 


reneillie : 


2 


é| par son adhésion au ‘projet et l'of- 


canadienne- français e tout cntière. 
Toutefois, il convient de faire 
mention de l’ Université Laval qui, 


fré de se charger de. l organisation, 

à provoqué la confivicé, publique 
et en à assuré :la. téussite. Je la 
remercie au nom du. .Comité des 

finances; non, je là remercie au 
mom de la nation canadienne ! 

Bien en tête de la liste de ceux 
qui ont été les plus zélés, qui se 
sont les plus dévôués, je dois men- 
tionner Votre Grandeur et MM. 
les abbés Lorbie, trésorier, Fillion, 
trésoricr- adjoint, eb M. Ajutor Ri- 
vard, secrétaire, qui ont parcouru 
le payset les centres canadiens- 
français des Etats-Unis, préchant 
l'évangi:e de la langue française 
et orgamsaut les sous-cominissions 
de souscriptions. Agréez, Monsei- 
gneur, pour vous-même et pour 
ces Messieurs, les'plus sincères re- 
merciements de la Commission. 

Je manquerais à mon devoir si 
je ne profitais pas de cette sircon- 
stance pour offrir à l'honorable 
premier ministre, Sir Lomer (riouin, 
les remerciements de notre Com- 
mission, pour l'octroi si wénéreux 
de $10,000, quil a bien voulu faire 
voter par la Lévislature en favenr 
du Congrès. pour remercier 
Son Honneur le 


aussi 
maire de 
et MA. Jes échevins pour leur 
souscription de $5,000. 

Je ne saurais passer 


sous silen- 
ce les sous-commissions Jocules de 
partout qui se sont charwées de 
MA. 


recueillir les souscriptions, 


Québec | 


À très bon marché, Cause de vente: décès dans la 
tamille, appelée, a gérer une succursale à Vancouver. 
Ce magasin fait de très bonnes affaires. Il est situé a 
Delnas, centre Canadiens- Franc çais, près de la gare. 
d’un couvent, de l’église catholique. d'une école publi- . 
que, très bon centre d'agriculture. En vente, aussi 


160 acres de terre, machines. agricole ete. etc, etc. 


Les premiers rendus auront la première chance. 


Très peu comptant pour premiers termes; le reste en dix ans 


——_—— LO=—————— 


P. N. PAILLE 


DELMAS, 


HARRY LVONS 


MARCHANDS GENERAUX 
A a BERR SE” | 
a LAN | RaskAl va AE) hi 


Suocnur : 
BLAINE LAKE, SASK. 
UJHI2GIV ‘NOLNONGAA 


Bureau chef: ROSTHERN, Sask. 


Nous avons l'honneur d'annoncer aux citoyens de Blaine Lake, 


SASKATCHEWAN 


MANDAL LYONS 


: IMPORTATEURS ET. FABRICANTS . 
D'ORNEMENTS- D'ÉGLISE | 


96 AVENUE PROVENCHER, © ST. BONIFACE, CTTA 


BOITE DE POSTE 59 TELBPHONE Main 8246 


Agents pour le Manitoba et l'Ouest des CLOCHES FRAN- 
CAISES de la Célèbre Maison G. & F. PACCARD 


Chasublerie, Bronzes, Vases sacrés, Fleurs artificielles, 
Statues, Chemins de Croix et Autels de toutes matières 


PHOTOGRAPHIES, DESSINS ET DEVIS SUR DEMANDE 


Tous les articles de cuite catholique à des prix les plus bas _ 


— POUR — 


CROIX  FUNERAIRES 


Dans le genre du 
adressez-vous à 


Albert LERAV 


DUCK LAKE 


modèle ci-contre, 


Conditions très Avantageuses 


Aussi monuments en marbre et en granit. 


etc., etc. 


d'IVSHNNONS 


RÉPARATIONS de tous genres : do- 
rure, peinture, gravure de monuments, 


K Lake Townsite Co. 


Dreuré avec ardeur et rivalisbrent 


ont facilité la 


tâche, les communautés religien- 


les curés ani leur 
Aussi 
le sircès a-1-il dépassé toutes nos 
uSpÉTANCeS, puisque, lieu de 
$30,000, nobre Commission a en- 
aussé S62,136.58. | 
Ce magnifique résultat prouve; 
que. dès que nos compatriotes eu- 
rent compris que le but des pro- 
motuurs du Congrès était d'assu- | 
rer non soulement la survivance 
de notre 


de zele et de dévouement. 
ses ct les instituteurs qui ont fait 
souscrire leurs éléves. 
tous ! 


au Merci à 

Avant de terminer, je dois ren- 
dre à nes collègues de la Commis- 
{sion des financ:s l'hommage pu- 
blie qu'ils o1t.si bien mérité pour 
le zèle et le dévouement qu'ils ont 


apportés dans l'accomplissement 


langue, mais aussi de la|de la tâche assurément difficile, et 


protéger contre les agressions et 


qui paraissait impossible à un 
de la défendre contre les anglicis- grand nombre de personnes, de 


mes, ils voulurent, chacun suivant 
son moyen, contribuer à en 
rer le succès. 


trouver Les $30.000 nécessaires au 
succès du Congrès, et qui ont fait 
le tour de force d'en obtenir la 
double. 


assu- 


Et il est vraiment consolant de 


Sask., et an public en général que nous avons ouvert le ler décembre 
un magasin général dans la ville de Blaine Lake. Ce magasin aura 
tontes les anéliorations uécess sair es pour en faire un magasin général 
modèle et nons tenons à faire Savoir au public que nous aurons un 
stock complet dans toutes lignes. Les marchandises seront neuves et 
ceux qui viendront visiter notre magasin y trouveront les meilleures 
marchandises de première main. Nous avons l'intention de donner 
au publie qui viendra acheter chez nous les.mêmes avantages que 
nous donnons dans notre grand magasin d'occasions à Rosthern. 
Nous invitons cordialement les gens de Blaine Lake et des environs 
a venir à notre beau magasin neuf à deux étages (dont la photogra. 
phie est ci. incluse) et vous y trouverez tout ce qu'il vous faut en fait 
de mercerie. épicerie, chaussures, habits, ameublements, linoleum, ta- 
pis, quincaillerie, ferblanterie, vaisselle, etc. 

Rappelez- vous que nous voulons faire de notre magasin, le grand 
magasin d'occasion de Blaine Lake. Ù 


LYONS BROS. 


—— Gare de Remerciements 


EN VENTE---Lots de première 
qualité pour Etablissements 
de Commerce et pour Rési- . 
dence — = "= - 


Représentant Local 


TSI TN STE TEE TETE TETE TE SVT TETE" 


Es 


Pour le prix des Lots et les conditions adressez-vous au repré- 
sentant local, qui se fera un plaisir de vous montrer les terrains. 


HILLYARD MITCHELL 


RDA ST SU US UN VEUVE UUUUUUUUT 


+ 


++ 


DEMANDEZ LA 


La Bière de Saskatoon 


Se Vend dans tous les Hôtels de Première Classe 


constater que la somme recueillie 
par notre Commission a été four- 
nie par toutes les classes de la so- 


ciété. Le clergé et les communau-: 


mn PE 


mité du Congrès de la Langue 


Quant à moi, je me réjouis de 
ce résultat qui permettra au Co- 


française d’établir, d’une façon 


LYONS BROS. 


ROSTHERN. SASK. 


10: 
BRASSERIE DE 


‘tés religieuses, les professions li- 
bérules, la classe ouvriére et celle 
-de nus vaillants agriculteurs, le 
<ommerce, l'industrie, la jeunesse, 
l'éolier, tous se sont fait un de- 
voir et un honneur de contribuer 


permanente, son œuvre si essen- 
tiellément patriotique en faveur 
i du doux parler français en Anmé- 
rique. 

Agréez, Monseigneur, l’homina- 
ge de mon respectueux dévoue- 


A on 


k assurer le suceès du Congrès. | nent. 

De sorte que le mérite de ce beau N. GARNEAU, 
résultat ne revient à personne en| Président de la Commission des 
particulier ; il revient à à ia nation Finances. 


PREMIER CONGRES DE LA LANGUE FRANÇAISE 
Québec, 7 î octobre 1912. 


: “BILAN 

Recettes : . 
‘Guides et médailles: .......:... seseeteeesees dues 8 1,309.04 
Bureau des logements. ..........:.................. 552.75 
Excursion du Saguenay. ........... cesse désereeen ‘62.50 
Cartes vendues pendant le Congrès. Seureecsessseses.  1,148.70 
Souscriptions. . ::.... séssseiesssesss ess.  58,757.08 
Intérêts. .....,.;.: ES usl 

—— Total................ S$62 

Dépe s Lot .e. . 
nd $ 2,829.75|. 
Frais de réception’ (fêtes, excursions, banquet) ....... .. 2547.18! 


Décorations, estrades service d’ ordre..-..:..4........ 7206.72 
Bureaux du Secrétariat (ser: icés divers, papeterie, poste, 


messageries “téégran rimes, Pépaone 


e e Québeë: etles autres provinces; ‘aux r., 


a provine 
Etats-Unis, fanfarss gardes d'honneur, logements ‘ 
et pensions, tränsport. “des” “invités, service d'éplise . 


\ EE 


poux le clergé; ébc 1 met al, 


2 444 sl mi de n commission (des finances : 


Nos meilleurs voeux a tous nos clients 


Nous sommes heureux à l'occasion de cette fin d'année d'offrir 
à tous nos clients qui résident dans la ville de Duck Lake et aux 
environs nos voeux de Noel et nos sincères remer- 
ciements pour leur encouragement durant l’année. À tous 
nous souhaitons Joyeux Noel et Heureuse Année. L'an- 
née dernière a été très prospère et nous reconnaissons que cela 
est dû à l’encouragement et la confiance que nous ont donnés tous 
ceux qui ont eu affaire à nous. En vous remerciant pour vos fa. 
veurs dans le passé, nous vous assurons que nous donnerons tou- 
jours notre meilleure attention à tous ceux qni nous feront Van 
prochain Phonneur d’une visite. 


Achats de Noel : 

semaines seulement avant Noël, : 

semaines . seulement pour vos achats de Noël. 

semaines seulement pour vos emplettes de Noël et du Jour de l'An. . 


Notre stock d'objets d'étrennes est. complet. Donnez-nous un 
"| essai et nous aurons soin de vous. 


| L'ENDROIT LE PLUS AFFAIRE- DE ROSTHERN . es 
Magasin d’Occasions. Lyons =. 


Un troisième char de pommes nous est arrivé cette Serinine, 


Chaque 
baril est garanti. ci = 


33,849,19 . 
22.04 


” 833, 871.2 
F4 -J To pre, 
:Ass.-Trés., C: Le F. 


1: . GARNEAU, 


HŒSCHEN-WENTZLER 
SASKATOON - - - 


Saskatchewan 


+7 
_ TELEPHONE RESIDENCE: Sherbrooke - 251 


t J. A. Sénécal_ 


: ARCHITECTE 


* BUREAUX : Coin : ds. Rues 
DUMOULI et SAINT-JOSEPH 


+ 


+++++ 


St Bonitace, Man. 

0 
Le Églises. Couvents, Hôpitaux, Etc. 

M. J. À Sénéeal se. charge également de censtructions 


en tous genres qu'on voudra bien confier. Ouvrs- 
ges garantis, soignés. et exécutés proprement. 


ATELIERS ; 
Rue DUMOULIN : 


+ 


 J'Europe. 


“ti 


| “Corine Fisher. en concurrencé ave 


istice - ‘Æ 
à écart | 


Le protocole fixant un mimisti- Turquie. ‘Les puissances curopé. |: 
ce à été signé mardi soir, le 8, par iennes travaillent de concert pour!  Œufs frais 
délégués turés et bulgares, | mettre fin: à Ja” guërre. Le danger | Beurre. Lireresee et 


M ARCHÉ DE WT NNIPEG 
Blé vo 1 du nord... … 


‘signature 4 dun armmi 


Je 


no. 
no. 4 î 


les 
eux-ci représentant Ia Serbie et id’ une guerre européenne dans ia! 
le Monténégro. La Grèce na pas: distribution des déponilles peut 
| 


numéro ne . 


Dans notre prochain 
nous publierons un résumé chro-! 


sur | 


3 


cu 
possession de Saloniqne et 
| 4 


1lautres questions. 
L'armistice semble bien être 


. i 
signé Î arinistice. La chose s’inter-! encore surgir de nouveau dans l é-} no. 2 id. 
prète de diverses wanières.'Cetve!tat de surexcitation générale qui} no. 3 id. 
î 
abstention peut signifier une divi i- règne en Europe à l'heure actuel-' no. + 
« Î  _— 
sion ave les allés au sujet de lu} Île. no. 5 
| 6 
U ù 
T 


le ‘nologique de la guerre des Bal-!Blé no.l du Novembre. s2 


ges sue : ! : £oañibrn 7 

préliminaire de ja paix définitive! kans depuis le 8 octobre, date du \ id. TP cenbre ï 
IAvoine ........ Novembre  ‘i£t ° EE 
entre les Etats balkaniues et la commencement des hostilités. :  nellement à l'agence du à la sous:ngence 
De ame moe meme romeo : —— i = 27 = | des terres du district. Uné entrée de home 
TT | "stead peut être faite par pr ocuration. sous 
Le Français ä&ens lOn- F Maicn en Concurrence ave Mar- . Peräue : certaines conditions, pur le pere. li. mère, 
For La ve de b- . le rils, la fille, ietrére on li sœur du de- 

tario icien orestier. a vente des 0 Une Juinent brune, de Sans, nez Liane, mandenr. 


$.,  Drvorns.—Un séjour de six mois chaque 
‘année sur je terrain el ka mise enculture 
. de celui-ci durant un terme de trois ans. 

: Un possesseur de homestendl peut vivre 
dans un ravon deffmilles de son home- 
«tea. aur une fermé de pas moins de 80 
âcres possédée ou cultivée par lui. ou pos- 
ge par sun pére. St mére. son fils. sa fil 

Son frere OÙ sû MPUP, 

Eu certains Aistricts un possesseur de 
homustend de bonne foi peut prendre en 
préemption un homestenct duns le voisinage 
.du sien, Le prix d'achat est de & 4,00 l'âcre 
et les devoirs sont les suivants: résider sur 
‘l'uu où l'autre homestead, six mois chayue 
année pendant six ans. à duter de l'enre- 
gistrement du homexteal, + compris le 
temp nécessaire pour les lettres 


t patre de dertiére blanche, marque 
assi un poulain blond.  #10.00 de récom 
nse à eslui les trouvera. 


THOMAS WILLFTAM. j 
Duck Luke. : 
- 


ets recuerllis aura lieu le 5 et le G 
anvier. et le résultat obtenu par 
chacun des candidats sera mr ocla- 


Le 
ja" 
L 
| 


| 
| 


ij 
M. le sénateur Beleourt. ancien 1j 
l'Association d'Edu- ie 
publier |mé à cette même époque. ré- 

dans l'Ouiversity Mugusine uni sultat des collectes respectives du 
éloquent plaidoyer en faveur de | Révérend Père H. Delmas, O.MI. 
l'écoie bilingre. Flatftirme que la}et du Révérend curé Th. Schmid 

eve. 


décision do la mivorité a été mû- 


président de 
cation d'Ontario vient de 


FTrouvee 


Vache rouge. pas de vornes, cloghrite: 


autre marque 


| sera proclamé au retour de ceiui- faut con, pas d 
Î 


| 


S'adresser à 
LOUIS BONNET 
Duck Luke. : 


rement peste et qu'elles esb irré-} Cl, Yérs le printemps. 


vocable. 


———— 


[Les Canadiens-français 


ask. : 


mériter 

patentes du dit homestead. et en plus, eul- 

ture de 59 âcres extra. 

Un colon quia ntilisé sou droit âe ho: 
sstead et ne peut acheter de homestead 

e préemption dans son district. peut en 


ER 


LE 


e 


Le premier vote de 
la Session Federale 


DES RÈGLEMENTS 


(Suite à la 4e puge) 


mu 
i de 
chéter un dans certains districts aux con- 


ans T ä : en AVE : 3 : . : 
dans notremarcheenavant! Sous! Lsvyr COSCERS ST 


La majorité du gouvernement|la direction de notre curé, mon- LES HOMESTEADS DU NORD-OUEST dieiene enivantes 
a été de 4S,au premier vote sur|sieur l'abbé Barrette, 25 à 30 CANADIEN Prix 3 00 Vâcre Devoirs : Résidence de 


six mois chaque avnee pendant trois ans, 
culture de 50 âcres el construction d'uué 
maison d'une valenr de S300. 

W. W. CORXY. 


hommes seront bientôt dans lel,.loute personne se trouvant le seul «het 

d'une famille, ou tout homme âgé de plus 

élections | bois, la hache cognera fort, les ar- | de dix-huit ans, peut prendre comme home 

lstead un quart de section des terre du k 

ouvernement dans le Manitoba. Ia Sas Sous-ministre de l'Intérieur. 

Kkatchewan ou l'Alberta. NX. B.—La publication non autorisée .ie 
Le demandeur doit comparaître person- | cette annonce ne sera pas pavée, 


l'amendement an discours du trô- 
pe, relativement aux 

partielles de Richelieu et de Mac-}bres seront abattus, et dès le prin- | 
donald. Le vote de parti fut de | temps prochain 175 milles pieds! 
117 à 71. M. Mondou proposa de bois seront prêts pour notre 
aussitôt un amendement deman-|nouveile église. 

dant un plebiscite au sujet de la! Moose Lake a donc son église 

contribution navale. provisoire,un beau presbvtère,deux 

écoles, avec l'espérance certaine 

Encyclique de S. S. Pie X|d’un couvent dans un avenir pro- 

aux eveques d’Allemagne chain, car le bois est abondant et 
iles bras sont vigoureux et demain: 
Nous publicrons dans notre ; une belle église fera miroiter son: 


prochain neo la belle encyceli-; cocher élancé dans les eaux lim-; 
que de N.'E. SP. le Pape aux 
évêques d' Allemesne, qui règle le | 
question du caractère qui doivent! 
posséder les associations ouvrières. ; POurront dire avec fierté: nous | 
avons une des plus belles parois. 
‘ses de l'Alberta et notre presby- 


ltere et notre évylise 


È 


œ 


0 


1 
: 


MERCHANT HOTEL 


PRINCE-ALBERT 


Le plus moderne et le mieux installé de la Pro- 
vince. Cuisine de lère qualité. Les voyageurs 
sont l’objet des attentions les plus scrupuleuses. 


E. J. FOLEY, Prop. , 
Près de la Gare. Prix Modérés 


AR 


IN Ter rerverteert 


pides d’un des plus beaux lacs deit 
l'Alberta ensoleillé, nos Canadens * 


+ 'hsdtésessstééssédé tt 


+ 


RARES AS 2 


2 


++++ 


Plomberie, Chauffage et Couvertüres 
Ingénieurs et Entrepreneurs 


! 


Chronique 


sont l'ceuvre 


j 
de nos mains. 
i 


Le cale Nos fre eres de la pr OV ince dei PLOMBERIE CHAUFFAGE a AIR 
| Québec peuvent donc venir sans. SANITAIRE CH UD : 
; lcrainte. certains de tro APPAREILS à GAZ 
J LE rounuver IC]: 
—Lua nomination des candidats CORNICHES 
| comime ailleurs tous les avantages VENTILATION 
aux fonctions mupipales de la vil-| | religieux de ° i k : ABAT-JOUR | | 
le uot eu licu lundi et ont donné de la provinee mére il} CHAUFFAGE (Skykighis: 


‘COUVERTURES en 
METAL et en 
GRAVIER 


les résultats suivants. Maire M4 ici une des plus belles opportu-: 


1 Î A VAPEUR ET A 
Paul Ashbr. élu par aclamation, nités de forincer un district com-: 


EAU CHAUDE 


LA CIE CHARETTE, KIRK LIMITÉE 


ST. BONIFACE, (Manitoba). 
Phone Main 7317-7318 Boite Posiale 199 


Plans, Spécifications et estimés Fournis sur Demande 
J- À CHARETTE, Gérant Général. 


candidatures pour trois sièges va- | plètement français, il v a delal 
cants dans ie conseil: MM. ML. Cour-: | place pour deux à trois cents fa- 


chene, H. Mitchell, Louis Marion, | 

Jules Marion, Jos. Siaud, Chs Har-; 

bec, A. Sprigg. L'élection aura: 

lieu lundi prochain, 9 décembre, :# prêché nous ne loublicrons ja- 

(IDAIS et 

annuelle de Ja. 

de Duck La ; venir pour constater nos progr ës, 
a- 

le 11 a 2!e6 nous raffermir encore dans Ja! 
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Ne ters ie Fr NOTE Er rs rer ver 


milles, 


La mission que le R. P. Croisier 


Le nous lui demandons de re-: 
a 


ES 


_- L'assera bl 
Societé d Asriculture 
ke aura lieu inercredi 
hrs pm. 


M et Mde Pierre Damas, M. 
Mde William Vermette, MM. 
Cadotteet À. St. Germain de SE. 
Viral, Man., étaient en visite cette | 
semaine chez leurs parents à Duck | 
Lake et Batoche, ainsi que 31 F,; 
P. O. Allaire de St. Boniface, en 
promenade chez M. €. Aunot de 
cette ville. 
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Re 
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Ce 
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foi de nos pères. et nors ponvons 
i assurer que ‘dans Moose Lake : 
onsait rester catholiques et fran- 
cais toujours, 


; 


PA 


. | 


UXx TÉMOIX, 


.X.-B.—C'est le moment pour % 
ceux des nôtres qui veulent venir Ë 


EE 


Correspondance en França 


Jem occupe tout particulièrement de la clientèle 
CINE et je veille surtout à 


‘INSPECTION 
et au Large ‘du grain qui m'est consigné 


. J’ai fourni des cautions au Gouvernement et je suis 
. licencié pour faire le commerce de Grains. 


ve amie pan se 


is & 
dans l'Ouest de se presser, qu'ils : % 
écrivent à Monsieur l'abbé Bar-! 
rette, curé de St. Louis de Moose 
Lake, et tous les renseighéments | 


leur seront donnés. 


__M À. L. Lagarce et sa famil- 
le sont partis cette semaine pour 


P 
| 


_—M. Roger de Breville est par- 
pour Vermillon City, Alta, 
mardi dernier. 


GRATIS 
AUX EXPEDITEURS DE FOURRURES 


Le rapport ïe plus exact, le plus sûr, unie 
que dans son espèce pour le cours du mar- : 
ché et le prix courant c'est 


“The .Shubert Shipper ” 


Nous l'adressons GRATIS 4 tous ceux qui, 
s'occupent de fourrures. 


Envoyez-aoùs “votre nom par “carte postale, 
_ + atjourd'hul.. . 

Ce n'est pas un “Guide du Frappeur”: mais 

une publication bimensuelle, qe Îi vous rensti- 


‘ane sus lestraisactions des FOURRURES - 
|“ B'AMÉR RIQUE sur tous les marchés du :: 


__MM. Jean-Baptiste, Sclomon . Je vous obtiendrai le plus haut prix 


et Ernest Boucher de St. Loris, 
étaient de passage à Duck Lak 


cette semaine. BUREAU: 


434 Grain Exchange 
WiNNIPEG, MAN. 


Boite de Poste 513. 


_Candidats collecteurs ‘pour 
l'église. Par suite des modifica- 
bions nécessitées. par. des circons- 
_tances imprévues, voici la liste 
définitive des candidats: désignés 
officiellement pour collecter des 
dons én “nature où en: argent au! 
profit dé l'église. Monsieur Guil:|: 
Jaume Gérvais en ‘ concurrence 
‘avec Mons:eur Gentil Perret. Mde | 
Paul Ashhy en concurrence avec 
Mde Chs. Harbee. Monsieur René 


Barré en concurrence. avec: Mon:!: ce 5 
“Urie erreur 868 Eee à dans l'annonce 


‘sieur Norbert Berriault. Melle de M." Joseph‘ Wery,: de Letellier, Man 
c!M. Wery demandé un’ forgeron. pour: tra: 
vailler ‘avec Jui ét non: pas pour. loue 

Boutique: } “: : 
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DESMARAIS & ROBITAILLE Liée) 
19 et 21 Notre- Dame Dust Montréal, P. 4. 


Murchan as 


‘ 
LU 
IE 


Lee aa ana 


- monde. Pour vous ces renseignements va: 
lent des centaines de dollars. 


Demandez-le Maintenant c’est gratis 
» À, B- :SHUBERT 


-Le plus ‘grand ‘établissement du, ronde, s'oc- : 
5 -cupantexclusivement defourruresd" Amérique e 


PE 7T MM 


: 


Dept, F. Chicago, LL U.S.A. 


-Ornèments d'Pgiie, Vases Sacrés, Bronrès, 
Chemin de Croix, ste : 


ion de bannières: dripeñde é 
Agrégation ou société: É 


CE 


MÉe : Marjorie. Stevens. Marci 


THOMAS F. ETES à le 


MAISON. FONDEÉ EN 1874 


_ Hillyard 
itchelil 


( SuccEssEUR DE W. Srosanr & CE). 


Le plus ancien Traiteur Libre de. la Saskatchewan 


DUCK LAKE 


MARCHAND GENERAL 


Et Traiteur avec les Indiens. 


19: 


J'ai le Stock le jus Considérable de cette 


partie du pays 


MARCHANDISES VARIÉES 


Terres à Vendre 


UNE BONNE 
ES TERRES 


J'OFFRE.EN VENTE LISTE 


D'EXCELLENT 


PLANS DES TERRES ET DES LOTS PEU- 
VENT ETRE VUES A MON BUREAU 


Qi 


AGENT POUR LA 


DUCK LAKE TOWNSITE CC. 
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Frank L'Heureux & Co 


. SUCCESSEUR DE, HUDSON : ‘ 
Vendeurs de Liqueurs. en gros. et a détail 


e 6.6 8° 


= : 
+ 
= 


: LIMPORTATEURS., Lu , 
| Des meilleurs boissons de F rance et de Hollande 


che 


i 


Nos 08 pix ont | Îes bas ‘bas possible « et 
‘uñe entière satisfaction est garantie: 


PRINCE-ALBERT, à 


D'USTSTS SOS SU ENUNIUUEUVEUTTT NUE TUNIS 


